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Introduction
Lorsque nous arrivons sur la Terre, il n’y a qu’une seule promesse. La promesse que, un jour, nous devrons en repartir. À sa naissance, chaque homme reçoit un cadeau : un cadeau appelé la vie. Il y a dans chacun de ces cadeaux, c’est-à-dire dans chaque vie humaine, un immense potentiel qui attend uniquement d’être libéré. La triste vérité est toutefois que la plupart des gens ne se donnent pas la peine d’ouvrir le cadeau. Cela ne t’arrivera pas après avoir lu ce livre : maître de ton âme, relié avec ta source et en harmonie avec les lois de l’Univers, tu éveilleras ton potentiel et le développeras.
William James, considéré comme le père de la psychologie américaine, dit un jour que nous ne sommes qu’à moitié éveillés, comparé à ce que nous pourrions être. Il dit que nous n’utiliserions qu’une petite partie de nos dons physiques et spirituels1. En d’autres termes : l’homme vit nettement en dessous de ses capacités. Il dispose de forces d’âme qu’il ne met le plus souvent absolument pas en œuvre.
Je crois que nous vivons à la meilleure époque possible. Nous disposons en effet de technologies et de connaissances qui nous facilitent énormément la vie. Aujourd’hui, nous pouvons parcourir des milliers de kilomètres en une seule journée pour nous rendre quelque part, alors que, il y a encore cent ans, il nous aurait fallu des mois. Il y a cinquante ans, lorsque tu avais un problème, tu en cherchais la solution parmi ton entourage ou devais te rendre dans une bibliothèque et consulter des ouvrages spécialisés. De nos jours, tu vas sur Internet et obtiens ta réponse en moins de deux minutes. Je me pose sans cesse cette question : comment est-il possible que, malgré de telles possibilités extérieures gigantesques, tant de gens exploitent si peu les ressources intérieures dont ils disposent ?
Les réponses sont multiples : l’être humain souffre d’un manque d’amour de soi-même, il n’est pas dans le bon environnement, il doute quant à sa vocation, n’a pas d’objectifs clairs et manque de savoir-faire pour mettre en pratique une idée, etc.
Soul Master ouvre la porte sur ta liberté, il ne tient qu’à toi de la franchir. Ta vie ne deviendra meilleure que lorsque tu deviendras toi-même meilleur.
Au fil des trois premiers chapitres, « Âme », « Conscience » et « Bonheur », tu apprendras pourquoi tu es sur la Terre, comment renforcer la confiance primitive et devenir durablement heureux dans ta vie. Les six chapitres suivants traitent du « Comment du Pourquoi » ta mise en œuvre te réussit dans les domaines importants de ta vie.
Chaque être humain peut répondre à ces deux questions :
Quelle vie souhaiterais-je réellement avoir ?

Qui est-ce que je veux être ?


Personne ne peut prendre cette décision à ta place. C’est ta vie. C’est ta responsabilité. Plus l’homme prend de l’âge, plus ses rêves s’amenuisent. Il s’adapte. Un être humain ne doit toutefois jamais cesser de rêver, car le rêve est pour ton âme ce que la nourriture est pour ton corps. Nous devrions avoir moins peur d’oser entreprendre quelque chose de nouveau et davantage nous inquiéter de ne plus avoir un jour suffisamment de temps et, surtout, suffisamment d’énergie physique vitale pour réaliser nos rêves.
Dans ta vie, il n’y a que deux constantes : la naissance et la mort. Entre elles s’offre une marge de manœuvre appelée « la vie » et il ne tient qu’à toi de remplir cet espace avec des personnes, des idées, des expériences et des succès précieux. La mort n’est pas une invitation, tout le reste, si !


ÂME
Ton Moi créatif
Pourquoi es-tu réellement ici ?
 
Environ huit milliards d’êtres humains vivent sur cette Terre, mais, selon mon évaluation, il n’y a eu et il n’y a parmi eux et leurs ancêtres que de deux à quatre mille êtres humains environ qui ont réellement atteint la maîtrise et que nous considérons pour certains comme des génies. Comment se fait-il que si peu d’âmes aient réellement développé leur plein potentiel intellectuel, émotionnel et spirituel, alors que les autres n’ont visiblement fait que dormir ? Comment est-il possible que, avec une unique idée extraordinaire, un être humain parvienne à lui seul à élever l’intégralité de l’humanité à un niveau supérieur et à changer à jamais la vie de millions de personnes ? Peu importe que ce soient la nouvelle électricité de Nikola Tesla, les aventures de Mark Twain ou la musique de Mozart qui aient durablement et pour toujours changé notre monde.
La question la plus importante que tu peux te poser dans cette vie est peut-être : « Pourquoi suis-je réellement sur Terre ? »
Le déroulement des années suivantes de ta vie dépend de cette réponse. Car tu ne peux être réellement heureux et connaître le succès que si la profondeur de ta conscience te l’autorise. À cette question, certains répondent ainsi : « Mes parents voulaient se réchauffer par une froide nuit d’hiver et c’est ainsi que, en passant, je suis venu au monde. Ma vie est souvent assez éprouvante. Vivement que ce stress soit terminé et que je puisse jouir en paix de mon existence de retraité. »
Je t’invite à te poser une autre question importante : « Suis-je un être humain qui fait des expériences ? Ou suis-je plutôt une âme divine qui fait des expériences humaines ? »
De ta réponse à cette question dépend ton bonheur ou ton malheur, ton sentiment de satisfaction ou de déchirement intérieur, ta vie en harmonie ou en lutte permanente.
QU’EST-CE QUI TE RETIENT ?
Tant de gens portent dans leur cœur une douleur depuis des années. Ils ont le sentiment de ne pas réellement avancer dans leur vie. Ils courent d’une sensation à une autre, en quête d’un plaisir éphémère mais pas d’un accomplissement sur le long terme. Tant de gens vivent dans le manque et avec la conscience permanente d’être des victimes. Pourquoi ? Parce que personne ne leur a expliqué les règles du jeu de cette vie. Et, parce qu’ils ne les connaissent pas, ils font ce qu’ils font : ils imitent et consomment. Certains consomment des objets, d’autres, à notre époque des rencontres en ligne, des êtres humains. Le résultat est identique : une vie non accomplie superficielle. Il y a cinq pièges que tu dois impérativement éviter pour ton Moi créatif :

PIÈGE 1 : LE DIVERTISSEMENT
Déjà dans la Rome antique, les gens allaient au Colisée pour regarder les gladiateurs rendre l’âme. Les images dramatiques agissent comme des drogues sur notre cerveau : nous nous sentons brièvement vivants. Un homme qui ne ressent aucune émotion, positive ou négative, n’éprouve aucune joie dans la vie. Ce qui, autrefois, commença avec des jeux et du pain, peut être adapté à notre époque. Si ce n’est que notre Colisée actuel, ce sont Internet et la télévision. Réfléchis un instant à toutes les possibilités que nous offre l’industrie des divertissements auxquels nous avons accès aujourd’hui et comment tu les utilises chaque jour, que ce soit à la télévision, sur Internet, avec une console de jeux ou dans les médias. Savais-tu qu’un gros titre pessimiste se vend nettement mieux qu’un gros titre optimiste ? Allume la télévision ce soir vers vingt heures pour regarder les informations. On t’y accueillera avec l’agréable salutation « Bonsoir » pour, pendant les quinze minutes suivantes, te convaincre du contraire. Les plus blasés diront : « C’est toujours comme ça. Ça ne m’influence plus du tout ! » Vraiment ? Dans une enquête anonyme de Facebook, en 20132, on a manipulé les pages d’accueil de plus de 689 000 personnes : une partie d’entre elles n’ont reçu que des nouvelles positives de leurs amis. Résultat : ce groupe s’est adapté et a également plutôt posté des contenus positifs. Un deuxième groupe n’a reçu que des nouvelles négatives de ses amis et celui-ci a aussi suivi le sens du vent et posté plutôt des contenus négatifs. Le troisième groupe, qui a reçu un contenu neutre, s’est gardé de poster tout contenu émotionnel. Conclusion : avec le temps nous deviendrons ce que nous entendons, voyons, pensons et faisons quotidiennement.

PIÈGE 2 : L’ALIMENTATION
Les gens qui ont une consommation classique ont également besoin d’une nourriture appropriée. Il faut que cela aille vite et que ce soit bon. C’est pourquoi beaucoup de gens se rabattent sur la « fast food », la pizza surgelée, les plats industriels ou les conserves. Un grand nombre d’exhausteurs de goûts et de colorants sont également compris dans le prix ! Non seulement de tels plats réduisent massivement l’énergie vitale, mais en outre, ils bourrent le corps de contenus inertes. Ajoutons à cela quelques verres d’alcool et des cigarettes. Une nourriture saine ou malsaine fait pourtant une énorme différence pour toi. La première donne de l’énergie vitale, la seconde la tue.
Tu décides chaque jour, le plus souvent inconsciemment, pour ainsi dire en pilote automatique, ce que tu consommes. Le fais-tu réellement ou achètes-tu plutôt ce que la publicité a montré auparavant ? Au cours d’une étude fascinante3, on a passé dans un supermarché une musique d’ambiance populaire française. Que s’est-il alors passé ? Les clients ont davantage acheté de vins français que d’habitude. À la caisse, on leur a demandé s’ils avaient fait attention à la musique qui passait. Aucun d’entre eux n’avait remarqué consciemment la mélodie.

PIÈGE 3 : LA MALADIE
Notre monde fonctionne selon le principe « semences et récoltes ». Veux-tu savoir ce que tu seras demain ? Regarde ce que tu penses, dis, fais et consommes aujourd’hui. Quiconque consomme régulièrement des ingrédients transformés, comme, par exemple, le sucre et la farine blanche, verra un jour son corps réagir. Un grand nombre de personnes ignorent ce qu’elles imposent et font subir à ce magnifique appareil. Et pourtant, nos organes fonctionnent fiablement pendant des années. Mais tout système que l’on néglige ne peut un jour ou un autre que céder. Si, au lieu de mettre de l’essence dans ton réservoir, tu y mets du sable, ta voiture ne tardera pas à tomber en panne.
Nous traitons souvent bien mieux nos objets du quotidien que notre propre corps. Des millions de gens prennent régulièrement des médicaments pour lutter brièvement et superficiellement contre une douleur physique au lieu d’en traiter la véritable cause.

PIÈGE 4 : LES DETTES
Tout le monde en rêve : une belle maison pour soi-même et les êtres aimés. Après deux heures de tractation autour d’un contrat d’emprunt à la banque, un père de famille plastronne fièrement devant son entourage : « Je me suis acheté une maison ! » La triste vérité est toutefois souvent celle-ci : il s’est acheté une prison émotionnelle. En effet, d’une manière générale, la maison appartient à la banque pour les vingt à cinquante années suivantes. L’acheteur acquiert ainsi en prime une insécurité permanente et le sentiment pesant d’avoir pour des décennies renoncé à sa liberté par la signature d’un papier. Au cours des années suivantes, il sentira un tressaillement nerveux de son corps quand il se demandera pour chaque achat un peu coûteux : « Pouvons-nous réellement nous le permettre ? » L’achat de leur propre maison n’est toutefois pour beaucoup de gens que l’apogée de l’endettement. En effet, nombreux sont ceux qui, de nos jours, achètent presque tout à crédit. Le nouveau téléphone portable : pas de problème. Un nouvel appareil pour consommer toujours davantage de divertissements (piège 1) ? Banco ! À notre époque de crédit à zéro pour cent, c’est bien le plus futé ! Ou pas ?
Comment puis-je seulement posséder ce qui ne m’appartient pas réellement ? Quelle fréquence est-ce que j’envoie à l’Univers et de quel caractère est-ce que je fais preuve, lorsque je revendique des choses que je ne peux pas me permettre aujourd’hui ? Quiconque ne s’épanouit pas dans son travail (voir le chapitre 5) sera toujours tenté d’acheter des produits de consommation pour combler sa vacuité. Avec l’argent que nous ne possédons pas, nous achetons des choses dont nous n’avons pas besoin pour impressionner des gens que nous n’aimons pas.

PIÈGE 5 : RELATION(S)
Il est dans la nature de l’être humain de se construire une estime de soi ou de la protéger. Beaucoup de gens souffrent d’un manque d’estime de soi, raison pour laquelle ils sont avides de reconnaissance, souvent sans même le remarquer. Deux personnes se mettent ensemble pour diverses raisons, mais elles ne restent ensemble sur le long terme que pour une seule raison : l’amour qui se manifeste sous la forme de confiance mutuelle et de respect quotidien ! Toutefois, l’amour n’a rien à voir avec la reconnaissance de l’extérieur. Tant que tu ne seras pas en paix avec toi-même, tu chercheras en permanence chez l’autre ce qui te manque actuellement. Tu te démènes pour attirer l’attention et la reconnaissance dans l’espoir vain qu’une autre personne te complète enfin. On te vend presque quotidiennement dans les médias la vérité déformée : « J’ai besoin de ton amour. » L’amour et la véritable amitié doivent cependant être complètement dissociés de la dépendance à ou envers d’autres personnes. Demande-toi régulièrement : « Dans quelle mesure est-ce que je parviens à passer du temps seul sans avoir le sentiment de m’isoler ? Dans quelle mesure suis-je vraiment libre émotionnellement dans mes décisions ? »

LE REGARD VERS L’INTÉRIEUR
Comment vas-tu à cet instant ? Comment te sens-tu ? Qu’est-ce qui t’empêche actuellement le plus de vivre pleinement le droit fondamental de ton âme, ta liberté ? J’ai pu observer qu’un grand nombre de personnes âgées ont hâte de quitter la roue de hamster dans laquelle elles sont tombées à cause des pièges, alors qu’un grand nombre de jeunes tentent de ne surtout jamais y entrer de prime abord. Mais avec le temps, tu deviens ce qui t’entoure constamment. Vis-tu actuellement dans la consommation, de l’extérieur vers l’intérieur, ou empruntes-tu déjà la voie de la connaissance et fais rayonner vers l’extérieur ta lumière intérieure, ce que firent tous les grands génies ? Ils ont tous remis en question le statu quo et ont quitté la voie de la consommation pour emprunter le propre chemin de leur âme. Pour transformer vers l’extérieur leur propre vérité non frelatée. Si tu fais ce que font les masses, tu obtiendras également uniquement ce qu’obtiennent les masses : des résultats moyens. Dont il résulte une vie moyenne. Sors-en. Tu peux faire mieux. Ta vie attend !
Tu dois abandonner le matériel pour rencontrer le spirituel.

Il est très important, après ce bref inventaire, d’oser jeter un œil à l’intérieur. En effet, quiconque entend déterminer le chemin de son âme ne doit pas demander l’itinéraire à quelqu’un d’autre. Il n’y a qu’une seule voie correcte : la tienne !
As-tu déjà déménagé dans un nouvel endroit ? Que s’est-il passé après seulement quelques mois ? Tu as vraisemblablement réuni autour de toi les mêmes conditions qu’auparavant. Pourquoi ? Pourquoi avons-nous toujours les mêmes relations ? Pourquoi consommons-nous toujours les mêmes produits ? Pourquoi obtenons-nous toujours les mêmes jobs ? Bien que des milliers de possibilités s’offrent à nous, la plupart des gens se retrouvent toujours dans la même réalité, sans même avoir conscience qu’ils l’ont eux-mêmes créée. Du matin au soir, nous confirmons et consolidons notre réalité par répétition. Jour après jour, semaine après semaine, mois après mois, année après année. La plupart des gens n’ont même pas conscience de leurs innombrables options. Ils pensent ne pas pouvoir le contrôler. Et nous croyons que le monde extérieur est plus réel que le monde intérieur ! Lorsque, par exemple, nous apprenons une mauvaise nouvelle (= action à l’extérieur), nous en sommes tristes (= réaction à l’intérieur). La plupart d’entre nous se sont tant habitués à leur quotidien et à leurs propres routines qu’ils ont totalement oublié que le monde intérieur a, par exemple grâce à une idée, créé le monde extérieur. Et non le contraire. Qu’importe que ce soit le stylo sur ton bureau, la nouvelle chanson au hit-parade ou ton plat préféré : toutes ces choses ont été à un moment ou à un autre juste une idée dans la tête d’un être humain. La prochaine fois que tu seras insatisfait, rappelle-toi : nous vivons dans un monde d’idées. Nous vivons dans un univers plein de possibilités. Tout ce qu’il me manque actuellement, c’est une idée unique.


Tes dogmes façonnent ton futur
 
Lorsqu’un bébé vient au monde, il est amour pur, sans restriction aucune. Avec le temps, on lui impose les règles qui valent pour tout le monde. Ces messages restrictifs passent constamment sur notre disque dur, notre cerveau. Chaque jour, nous entendons des conditionnements tels que : « Sois gentil », « Tiens-toi correctement », « Travaille bien à l’école », « Range ta chambre », « L’argent pourrit le caractère », « Cherche-toi un travail sûr », etc. Souvent, ces convictions restrictives viennent même de nos propres rangs. Cela signifie que le pire conseil n’est pas celui que prodigue l’ennemi, mais celui que nous donnent nos proches. Lorsque j’ai quitté mon travail de salarié pour me mettre à mon compte, ma mère en a pleuré d’inquiétude et m’a supplié de faire marche arrière. Lorsque j’ai dit à mon père que j’étais en grande partie devenu végan, il m’a disputé et m’a dit que seuls les imbéciles renonçaient à la viande et que les végétariens mouraient plus jeunes. J’aime mes parents, mais plus j’apprenais des gens réellement conscients, plus je me rendais compte qu’entre les mains de gens inconscients, la meilleure intention peut se révéler être un authentique poison.
POURQUOI MÊME CEUX QUE NOUS AIMONS LE PLUS
NOUS LIMITENT-ILS SOUVENT ?
Prenons conscience de la raison pour laquelle ce sont souvent les personnes qui nous sont les plus proches qui réfrènent les forces de notre âme par leurs affirmations et nous pourrons nous libérer des dogmes restrictifs. Il y a trois raisons à ces limitations :
La première raison est que c’est leur vérité ! Trop fréquemment, sans y réfléchir, les parents reportent sur leurs enfants leur propre image du monde, souvent restrictive, les limitant ainsi dans leur croissance et leur créativité. Un grand nombre de personnes vivent dans la prison de leur imagination. J’entends suffisamment parler de records du monde fascinants pour être capable de repousser consciemment mes propres limites mentales. La plupart de nos limites existent uniquement dans notre tête.
Ton esprit est capable d’énormément de choses, c’est ton corps que tu dois convaincre. Quand as-tu décidé pour toi-même ce qui est possible ou impossible dans ta vie ? Ce que tu fais aujourd’hui ou feras plus tard, ou ne fais pas et ne feras pas, est exclusivement limité par ta propre imagination.
L’imagination crée la vérité. Avec le temps, le mental devient le réel. Ton esprit deviendra matière !

T’es-tu déjà demandé combien un homme pourrait être fantastique s’il n’avait jamais entendu parler de restrictions ? Une étude menée sur le long terme4 a permis à des chercheurs de constater qu’aux États-Unis, jusqu’à sa dix-huitième année, une personne entend environ 180 000 messages négatifs ou restrictifs. Des phrases comme : « Ne fais pas ça ! », « Stop ! », « Arrête ça ! », « Tu ne sais pas faire ! », « Pourquoi tu fais ça ? » Jusqu’à sa septième année, un enfant peut être comparé à une tasse vide dans laquelle chacun verse un petit peu de ses propres convictions et dogmes. Demande-toi quelles convictions ou opinions tu as reprises de tes parents. Le monde restrictif d’un autre ne doit pas devenir ta réalité.
Une autre raison pour laquelle ton entourage te dit des choses restrictives est qu’il t’aime et aimerait passer du temps avec toi. Un grand nombre de personnes sont mal à l’aise lorsque tu commences soudain à te transformer, car tu n’es plus aussi disponible qu’auparavant. Pendant que tu lis un livre, que tu écoutes un podcast ou travailles sur toi-même, elles se retrouvent seules sur le canapé à regarder un match de football ou font des courses dans un centre commercial.
En outre, certaines personnes s’expriment également contre tes idées et ton évolution parce que tu leur tiens sous le nez le miroir critique de leur propre stagnation. Lorsque tu travailles sur toi-même et que, autant intérieurement qu’extérieurement, tu vas visiblement mieux, il y a deux options : ton entourage peut également travailler sur lui-même et en ressortir grandi. Cela suppose toutefois souvent un effort que la plupart refusent de faire ; à la quête d’un bonheur inconnu, ils préfèrent le malheur connu. La seconde option consiste pour toi à t’abaisser de nouveau à leur niveau, ce qui est nettement plus simple : tout le monde peut parler, mais tout le monde n’agit pas ! Grâce à une telle brève critique, ils s’épargnent le sentiment impuissant de jalousie et d’opportunités non saisies.
Jamais dans le monde n’a été érigée une seule statue en l’honneur d’un râleur. Mais il en existe des milliers en l’honneur de grands hommes ou de grandes femmes qui ont agi, et non uniquement parlé. Nous débattrions aujourd’hui encore pour décider si la Terre est plate si, en 1492, Christophe Colomb n’avait pas eu le courage de larguer les amarres. Ce sont toujours les rêveurs, jamais les sceptiques, qui ont modifié le monde. Chacun voit le monde à sa manière : un paysan le voit différemment qu’un travailleur à la chaîne ; une petite fille, que son papa ; un hooligan de football, qu’une professeure de mathématiques.
Chaque homme n’est à même d’être heureux et d’avoir du succès qu’en fonction du niveau de sa propre conscience.

Souviens-toi de rester aimable la prochaine fois que l’on te critique. En effet, une seule bougie allumée dans une cave obscure peut en allumer des milliers d’autres. L’histoire fascinante d’un coureur de marathon extrême australien, Cliff Young5, nous démontre combien les convictions restrictives d’autres personnes peuvent nous réfréner. En 1983, on organisa en Australie un marathon extrême d’une longueur totale de 875 kilomètres. Peu avant le départ, les coureurs, presque tous de moins de trente ans, s’alignèrent dans leur tenue d’athlète devant la ligne de départ. Parmi eux se trouvait un homme qui n’entrait pas dans le moule : un paysan de soixante et un ans. Ses vêtements non plus n’allaient pas du tout avec ceux des autres coureurs ; il portait une salopette et, persuadé qu’il allait pleuvoir, des bottes en caoutchouc. À la question : « Que faites-vous ici ? » d’un reporter qui supposa dans un premier temps un coup de pub, Cliff répondit : « Je viens ici pour faire un marathon ! » Lorsqu’on lui demanda d’où lui venait cette assurance de pouvoir, à son âge avancé, parcourir une distance aussi gigantesque, Cliff se contenta de répondre : « J’ai été berger toute ma vie et devais parfois marcher deux ou trois jours pour attraper mes moutons avant qu’ils ne soient pris dans une intempérie. »
Peu avant le départ, le présentateur annonça : « Nous avons le plaisir d’accueillir au départ également un homme plus âgé dont le grand rêve a toujours été de faire un marathon extrême. Espérons qu’il tiendra suffisamment longtemps avant de perdre les autres coureurs des yeux. » Et le présentateur ne s’était pas trompé. En quelques heures à peine, Cliff Young fut largement distancé. Alors que tous les autres coureurs s’étaient fixé comme objectif de courir dix-huit heures par jour et de dormir les six heures restantes, Cliff continua à courir sans interruption dans son style peu orthodoxe. Toutefois, au bout de cinq jours, quinze heures et quatre minutes, il se passa quelque chose de tout à fait inattendu : Cliff Young gagna ! Et ce n’est pas tout : il améliora de presque deux jours l’ancien record sur le même parcours. À la question du journaliste qui lui demandait comment une chose aussi sensationnelle était possible, Cliff Young se contenta de répondre : « Je ne savais pas qu’il fallait dormir ! » Le fier gagnant de ce marathon fut récompensé par un prix de 10 000 dollars. Totalement surpris, il décida de répartir la récompense parmi les cinq derniers coureurs, soit 2 000 dollars pour chacun. Il le justifia en disant qu’il ne se sentait pas à l’aise d’accepter de l’argent alors que ses concurrents avaient peiné autant que lui pour atteindre le but. Cliff Young mourut en 2003, à l’âge de quatre-vingt-un ans, mais sa légende vit encore.
Au fil des pages précédentes, nous nous sommes intéressés à ce qui empêche ton Moi créatif de s’épanouir. Nous y avons abordé la limitation quotidienne des possibilités par l’extérieur. L’étape suivante est encore bien plus importante.


Comment réussir une vie exceptionnelle
 
Tu as besoin de trois éléments pour réussir une vie réellement exceptionnelle :
le génie ;

l’intuition ;

la maîtrise.


Que cela signifie-t-il pour toi ? Comment peux-tu y accéder ?
DÉPLOIE TON GÉNIE
Commençons par le commencement : t’es-tu déjà demandé ce qui différencie un génie de tous les autres ? Ma formule est la suivante :
Génie = idées exceptionnelles + réalisation exceptionnelle
Ces quatre éléments sont décisifs : il y a des gens qui ont de bonnes idées et une réalisation exceptionnelle, mais qui ne mènent au mieux qu’une bonne vie. La faiblesse de l’adjectif devant les deux substantifs représente le goulot d’étranglement. Ce n’est que lorsque tes idées sont réellement exceptionnelles, que personne n’y a pensé avant toi, qu’elles se combinent avec ta réalisation exceptionnelle, que tu peux avoir la chance de mener une vie géniale, sans aucune restriction.
Une réalisation exceptionnelle est une question de discipline que tu peux acquérir au niveau cérébral (voir chapitre 9, « Création – Écris l’histoire de ton succès »).
Tu ne peux recevoir des idées exceptionnelles au niveau de l’âme que lorsque tu y es disposé.

C’est par conséquent une interaction entre le yin et le yang. Le premier problème se présente déjà : la plupart des gens ne seront jamais prêts à recevoir. Pourquoi ? Parce qu’ils sont en permanence déconnectés. Imagine-toi cela comme un canal vertical, invisible et très puissant, passant directement au-dessus de ton corps, relié vers le haut avec l’Univers. Ma conviction est la suivante : c’est exactement par ce canal que nous recevons parfois les idées les plus extraordinaires qui touchent tous ceux qui entrent en contact avec elles. Ces inspirations arrivent à l’improviste et sont tout simplement soudain là, le plus souvent lorsque nous sommes détendus. Chez certaines personnes, ce sera sous la douche, chez d’autres, au cours d’un long trajet en voiture, et chez d’autres encore, lorsqu’elles se reposent sur le canapé. Les neurologues parlent ici d’« ondes gamma6 », alors qu’un grand nombre de voyants que j’ai rencontrés les appellent simplement « clairvoyance ». Pour aussi différents que puissent être les termes des deux groupes, ils veulent dire la même chose.
C’est ici qu’intervient directement le deuxième problème : par manque de confiance originelle, un grand nombre de personnes ne prêtent absolument aucune attention à leurs propres inspirations géniales des ondes gamma. Ils les ignorent et le justifient ainsi : « Je ne suis ni Mozart ni Picasso ni Shakespeare. » Et ils laissent ainsi s’évaporer leurs idées sans y réfléchir. Ce faisant, ils envoient le message indirect à leur Moi (= âme) qu’ils ne perçoivent pas les signes, et restent ainsi constamment déconnectés, prisonniers dans le courant répétitif des anciennes pensées et des anciens modèles.
Important : ton idée d’aujourd’hui, du moins celle que tu notes dans ton bloc, peut représenter dans un ou deux ans ta grande percée.
Nous connaissons des exemples de grands maîtres qui, à des lieux et des époques différents, ont reçu leurs ondes gamma :
Nikola Tesla, par exemple, dit que son cerveau est uniquement un récepteur, qu’il y a dans l’Univers une source où il puise sa connaissance, sa puissance et son inspiration7. Wolfgang Amadeus Mozart le savait : « Ni un niveau élevé d’intelligence ni la fantaisie ni les deux ne font que l’on devient un génie. L’amour, l’amour, l’amour, cela est l’âme du génie. Tout est déjà composé, mais rien n’est déjà écrit8. » Albert Einstein : « L’esprit intuitif est un cadeau spirituel et l’esprit raisonnable un fidèle serviteur. Nous avons créé une société qui honore le serviteur et a oublié le cadeau9. » Dans un discours devant les diplômés de l’université de Stanford, Steve Jobs fit passer le message suivant : « Ton temps est limité, ne le gaspille pas en menant une vie dépendante des autres. Méfie-toi des dogmes, car cela ne signifie rien d’autre qu’orienter sa vie sur les points de vue des autres. Veille à ce que le bruit des opinions d’autrui ne recouvre pas ta voix intérieure. Et surtout, aie le courage de suivre ton cœur et ton intuition. Ils savent tous deux ce que tu veux réellement devenir. Tout le reste est secondaire10. »
Michel-Ange disait en substance : « Le plus grand artiste ne peut rien concevoir que le marbre ne contienne sous sa surface. Et seule la main, qui obéit totalement à l’esprit, atteint l’image dans la pierre. L’art n’appartient à aucun pays, il provient du ciel11. »
 
Comme tu peux le voir, les grands cerveaux ont toujours été conscients de leurs liens spirituels avec le haut. Ils utilisaient seulement différentes circonlocutions pour en parler : génie, âme, Dieu, intuition, ciel, esprit, source, amour, énergie.
J’irai même plus loin. Savais-tu que les génies étaient fascinés les uns par les autres ? Peut-être parce qu’ils reconnaissaient dans leur travail mutuel la même source d’inspiration divine. Je suis persuadé qu’un grand nombre d’entre eux se sont incarnés à la même période et ont vécu pendant un certain temps au même endroit pour s’inspirer mutuellement. C’est ainsi que l’écrivain américain Ernest Hemingway et les fantastiques peintres et sculpteurs Pablo Picasso et Salvador Dalí vécurent à Paris pendant les années 1920 et sortaient ensemble régulièrement. C’est ainsi que les ingénieurs électriciens et novateurs américains Thomas Alva Edison et Nikola Tesla travaillèrent ensemble avant que leurs chemins ne se séparent pour toujours suite à leur désaccord. Le philosophe grec Socrate enseigna vers 390 av. J.-C. à son fidèle élève Platon. Celui-ci transmit à son tour les connaissances acquises à Aristote dont l’élève fut le grand conquérant Alexandre Le Grand. Michel-Ange et Léonard de Vinci étaient dans l’Italie du quinzième siècle des adversaires acharnés et ils ne faisaient pas grand mystère de leur aversion mutuelle. Mais c’est probablement cette constellation qui permit à ces deux grands peintres, sculpteurs et bâtisseurs d’atteindre leur maîtrise respective. Probablement parce qu’ils reconnurent dans le travail de l’autre le génie de l’inspiration divine.
Cependant, des maîtres séparés dans le temps n’étaient pas non plus avares de compliments quant à leurs prédécesseurs. C’est ainsi que l’exceptionnel physicien Albert Einstein dit à propos du génie inégalé de la musique : « Mozart est si pur et beau que je vois sa musique comme la beauté intérieure de l’Univers12. » Sigmund Freud, le fondateur de la psychanalyse, disait de Léonard de Vinci qu’il était comme un homme qui se serait réveillé trop tôt dans l’obscurité alors que tous les autres dormaient encore. Le grand Léonard de Vinci est resté par certains côtés enfantin pendant toute sa vie – de même que de grands hommes durent conserver en eux quelque chose d’enfantin. Il jouait encore quand il était adulte et serait devenu aux yeux de certains de ses contemporains inquiétant et incompréhensible13. Johann Wolfgang von Goethe parlait également avec enthousiasme de Léonard de Vinci et disait de lui qu’il était un « homme modèle14 ». Il s’est probablement inspiré de ce génie universel pour ce qui est de la poursuite à grande échelle de ses différents intérêts. Nikola Tesla a lu les œuvres imposantes du grand Voltaire et sans cesse relu Faust de Goethe15. En résumé, tu réalises que les grands maîtres ont reconnu la beauté éternelle dans le travail inspirant de leurs collègues.

FIE-TOI À TON INTUITION
Tu as besoin d’un lien spirituel avec le haut, l’intuition, pour développer les forces de ton âme. Mais qu’est donc cette intuition dont les maîtres que nous venons d’évoquer parlent indirectement ?
Intuition = ta voix intérieure
Je décris l’intuition comme le message discret de ton âme. Elle est douce comme une plume et la plupart d’entre nous n’en perçoivent pas le son léger. Et précisément, en cette époque d’« excèsvilisation », les possibilités ne manquent pas pour te distraire, les innombrables publicités qui t’assaillent chaque jour, les films, spots et posts sur les réseaux sociaux, pour ne citer qu’eux. Cela signifie : plus ton environnement est bruyant, moins tu perçois ton monde intérieur.
Tout ce qui est grand traverse le silence.

Quand tu pries, tu parles à Dieu. Quand tu médites, Dieu te parle. L’esprit rationnel de l’ego, quant à lui, est comparable à un concert de timbales et de trompettes. Il domine, par ses tambours bruyants et sons pénétrants, le doux son de ton âme qui t’envoie parfois une idée. D’ailleurs, plus tu penses, plus les trompettes sont bruyantes. C’est ce que je veux dire par « déconnecté ». Tu ne peux avoir aucune inspiration lorsque tu penses trop. Le conduit est quasiment saturé.
Personnellement, je prête attention à mes inspirations très tôt le matin, tout de suite après le réveil. Selon ma propre expérience, c’est le moment où ton âme peut le plus facilement te joindre. Ce peut être parfois un message clair, parfois juste un chant qui se manifeste dans ma conscience et dont je lis ensuite les paroles. Je pense que l’instant qui suit immédiatement ton réveil reflète l’état naturel de ton âme.
Pense un instant à une journée désagréable dans ta vie au cours de laquelle tu as appris une mauvaise nouvelle. Que s’est-il passé le lendemain matin, tout de suite après ton réveil et avant que ton esprit ne se mette réellement en marche ? Tu ne ressens aucune douleur émotionnelle dans les secondes qui suivent ton réveil, tu es juste dans le « ici et maintenant ». C’est l’état naturel de ta conscience, sans drame, sans mentalité de victime et de coupable. Tu es tout simplement là. Tout arrive. Après un bref instant, ton esprit se souvient de l’événement négatif de la veille et tu commences à souffrir.
Prends donc le temps, pendant les quinze minutes qui suivent ton lever, de commencer sciemment ta journée. Ton âme t’en sera reconnaissante et la vie n’en sera que plus facile.
Beaucoup de gens se demandent comment faire la distinction entre leur intuition et leur entendement. Ton intuition est un sentiment puissant de l’intérieur, une inspiration qui te vient soudain et sans raison. Une idée provenant de l’esprit de l’ego, en revanche, est comparable à un spot publicitaire cool, donc tu te réjouis certes, mais qui t’atteint tout autrement qu’une idée singulière que tu ressens intensément dans tes cellules. Le corps humain est simultanément ton subconscient. Sans corps, pas de sentiments. Lorsque tout va bien, tu ressens dans ton corps de l’excitation positive. Si ça ne va pas, tes muscles se contractent, par exemple, et tu ressens une tension. Nous disons par exemple : « Tout se rétracte en moi » ou « Ma poitrine est oppressée. » Plus tu apprends à te fier à tes sentiments dans ton corps, plus tu reconnais facilement les signaux de ton subconscient. Étroitesse ou amplitude ? Tension ou décontraction ? Refus ou approbation ? Oui ou non ?
Ton intuition est ta compétence inconsciente. Plus tu sais de choses sur un thème donné, plus tu acquiers rapidement la vision inconsciente de ce qui convient à cet instant. Les grands joueurs d’échecs savent en quelques secondes comment jouer le coup suivant parce qu’ils ont déjà joué des milliers de fois un coup similaire. Ils font intuitivement appel à leur expérience inconsciente.
La logique de l’esprit indique successivement les étapes 1, 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 9, 10. L’intuition, en revanche, amène directement à l’étape 9. Moins tu sais de choses sur un domaine donné, plus tu devrais logiquement peser le pour et le contre avec ta compréhension rationnelle. Plus tu as accumulé d’expérience sur un thème, plus tu peux rapidement faire confiance à ta sainte intuition. La vérité a sa propre fréquence. Le cœur ne doute pas !
La question décisive est la suivante : parviens-tu à lâcher prise et à avancer dans la confiance et à ne pas ruminer toujours davantage ? On considère que la moitié droite de notre cerveau est la partie émotionnelle et créative, la partie gauche étant quant à elle la partie logique et analytique. Quand tu reçois des inspirations gamma, celles-ci s’engouffrent donc dans la partie droite et créative de ton cerveau. Les deux grands inventeurs Thomas Edison et Nikola Tesla incarnent le mieux la logique et l’intuition : Tesla était un homme particulièrement créatif et intuitif qui avait constamment des inspirations. C’est ainsi que lors d’une promenade, par exemple, il s’empara soudain d’un bâton dans un parc de Budapest pour écrire sur le sol une illumination subite qui aurait sinon été perdue16. Thomas Edison, lui, ressemblait à un travailleur assidu essayant successivement toutes les options avec logique et assiduité. Il disait également : « Je suis une bonne éponge, j’absorbe les idées et fais en sorte qu’elles soient utilisables. La plupart de mes idées appartiennent à l’origine à des êtres humains qui ne se sont pas donné la peine de les développer17. » Nikola Tesla écrivit un jour à propos de lui : « Si Edison devait trouver une aiguille dans une botte de foin, telle une courageuse abeille, il la fouillerait, fétu de paille après fétu de paille, jusqu’à ce qu’il trouve ce qu’il cherchait. Je fus le triste témoin de ce procédé, sachant toutefois pertinemment qu’avec un peu de théorie et un petit calcul, il aurait pu s’économiser quatre-vingt-dix pour cent du travail18. »
Dans l’idéal, tu utilises les deux moitiés de ton cerveau. On peut comparer cela à faire du vélo. Si tu te fies uniquement à la logique, tu pars tout simplement comme ça et tu pédales avec ardeur (= entendement). À la longue, cela ne te mènera nulle part, car sans guidon pour donner la direction (= intuition), tu gaspilles inutilement ton énergie. Ça ne sert à rien de rouler plus vite, voire tout simplement de rouler, si tu es parti dans la mauvaise direction. Il en est de même avec les personnes qui ont oublié leur lien avec le haut ou qui se sont fermées à lui : elles n’iront pas loin dans la vie. Car sans l’intuition, elles roulent continuellement sans but ou tournent en rond.
Ta seule intuition ne suffit toutefois pas. Il convient de concrétiser l’inspiration de la moitié droite de ton cerveau grâce à l’assiduité de la moitié gauche pour en faire un véritable chef-d’œuvre. L’âme et la compréhension travaillent main dans la main. Tu as besoin de l’un pour survivre, et l’autre te nourrit sur le plan de l’âme.

DÉVELOPPE TON AUTHENTIQUE MAÎTRISE
Ma formule de la maîtrise est la suivante :
Maîtrise = idée + assiduité – ego
Pour vivre ton génie, tu dois à un moment donné cesser de poursuivre les banalités de ce monde ! Je sais qu’un grand nombre de génies s’intéressent peu à leur notoriété mais qu’ils abondent d’idées originales. Nikola Tesla serait vraisemblablement devenu l’un des hommes les plus riches de tous les temps s’il n’avait pas renoncé à ses tantièmes19 peu avant l’échec de son projet. Il manquait en effet beaucoup trop d’argent pour son financement. Son renoncement désintéressé permit à toute l’humanité de bénéficier du courant alternatif pour un avenir meilleur !
Ta maîtrise dans la vie dépend toujours de ton intention. L’intention survient en premier, et d’elle jaillit ton intuition. Seul un homme au cœur pur et désireux de servir peut avoir des idées remarquables, j’en suis persuadé. Il est toujours ici question des fameux « trois » : corps, esprit, âme.
Ton âme (1) représente la vie.
Ton esprit (2) est le maître d’œuvre.
Le physique (3) est le résultat.
Un grand nombre d’experts, de psychologues, de coachs, de thérapeutes disent toujours qu’il est important d’avoir des pensées positives et de se fixer des buts (2/ esprit) pour avoir une vie satisfaisante (3/ physique). Mais tous ont oublié la première étape, la fondation que l’on appelle « l’âme » (1). On ne peut bâtir une grande tour que sur une fondation solide. Il ne convient pas ici, à partir de la perspective ton propre ego, d’atteindre un maximum de choses en très peu de temps, mais d’agir avec la meilleure intention pour toi et pour la société.
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